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Cette Ătude continentale menĂe par des jeunes synthĂtise les conclusions d'une trilogie
d'articles interconnectĂs qui explorent chacun des aspects critiques du dĂveloppement
des jeunes en Afrique. La recherche explore : (1) la participation signiǪcative des jeunes
ù la gouvernance et ù l'Ălaboration des politiques ; (2) l'entrepreneuriat des jeunes et les
emplois verts ; et (3) la santĂ et les droits sexuels et reproductifs (SDSR). MenĂe dans 14
pays africains et mise en ·uvre par 27 jeunes chercheurs, l'Ătude ampliǪe les diverses
perspectives des jeunes recueillies ù travers des enquătes, des groupes de discussion et
des entretiens avec des informateurs clĂs. Les rĂsultats soulignent les obstacles systĂmiques
persistants, l'exclusion Ǫnanciāre, les systāmes Ăducatifs inadaptĂs, la stigmatisation
socioculturelle, les contraintes bureaucratiques et le tokenisme politique qui entravent
la capacitĂ des jeunes ù contribuer au dĂveloppement durable. Les principales conclusions
rĂvālent un fort intĂrăt des jeunes pour l'entrepreneuriat comme voie vers l'indĂpendance
Ăconomique, une prise de conscience Ămergente mais limitĂe des emplois verts, des mythes
et une stigmatisation largement rĂpandus qui entravent l'adoption des DSSR, et une
participation largement symbolique aux espaces dĂcisionnels formels.

La trilogie propose des recommandations transversales : dĂvelopper l'Ăducation Ǫnanciāre
et entrepreneuriale adaptĂe aux jeunes ; institutionnaliser la reprĂsentation des jeunes
avec une responsabilitĂ exĂcutoire ; Ătendre l'Ăducation et les services complets et adaptĂs
ù la culture en matiāre de santĂ et de droits sexuels et reproductifs ; et tirer parti des
plateformes numĂriques et du dialogue intergĂnĂrationnel pour ampliǪer la co-crĂation
des jeunes. Ces recommandations fondĂes sur des donnĂes probantes s' alignent sur la
Vision commune UA-UE pour 2030 et visent ù transformer les idĂes des jeunes en politiques
et programmes eǭcaces, en reconnaissant les jeunes Africains comme des co-concepteurs
actifs de leur avenir plutčt que comme des bĂnĂǪciaires passifs.

Ainsi, ce document met en lumiāre l'entrepreneuriat des jeunes, une voie essentielle
vers l'autonomisation Ăconomique des jeunes Africains. Pour obtenir des informations
complātes sur les domaines connexes, les lecteurs sont invitĂs ù consulter les documents
d'accompagnement consacrĂs ù la participation signiǪcative des jeunes 
https://restlessdevelopment.org/?s=research et ù la santĂ et aux droits sexuels et
reproductifs https://restlessdevelopment.org/?s=research, qui oǨrent ensemble une
comprĂhension holistique des dĂǪs et des opportunitĂs auxquels sont confrontĂs les
jeunes ù travers le continent.

1. Résumé
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Bien que l'Ătude reconnaisse certaines
limites, telles que la couverture rurale
inĂgale et sa conception transversale (qui
limite l'infĂrence causale), la collecte de
donnĂes numĂriques et les partenariats
locaux ont contribuĂ ù attĂnuer cet Ăcart;
la conception transversale a limitĂ l'analyse
causale, se concentrant plutčt sur les
associations et les tendances. Un
Ǫnancement supplĂmentaire permettrait
une reprĂsentation gĂographique plus
large et une exploration longitudinale.
L'approche trilingue et dirigĂe par des
jeunes renforce sa validitĂ en mettant
l'accent sur les expĂriences vĂcues, en
amĂliorant la triangulation et en gĂnĂrant
des donnĂes exploitables pour Ăclairer
les politiques de l'UA et de l'UE et les
programmes axĂs sur les jeunes. Cette
approche garantit non seulement la prise
en compte de voix diverses, mais renforce
Ăgalement la pertinence et l'applicabilitĂ
des rĂsultats pour les dĂcideurs politiques
et les parties prenantes , contribuant en
Ǫn de compte ù des interventions plus
eǭcaces et mieux adaptĂes aux jeunes.

Limites
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Ce que je comprends de l'économie verte, c'est
comment nous pouvons utiliser l'agriculture pour
gagner de l'argent. Tout ce qui touche à l'agriculture,
comment elle peut rapporter de l'argent aux
jeunes sans nuire à l'environnement.

Cependant, l'entrepreneuriat des jeunes, en
particulier dans le domaine de l'Ăconomie
verte, est confrontĂ ù plusieurs dĂǪs qui
limitent son impact.
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Les thāmes clĂs sont classĂs en cinq catĂgories d'obstacles : lacunes en matiāre de compĂtences et de
connaissances, obstacles Ǫnanciers, contraintes psychosociales et motivationnelles, exclusion sociale et
identitaire, et obstacles structurels.

3.  DĂǪs et obstacles ù l'entrepreneuriat chez les jeunes.

Figure 2 : Obstacles à l'entrepreneuriat ventilés par sexe  

La Ǫgure 2 indique que les jeunes femmes sont
lĂgārement plus nombreuses ù ne pas disposer du
capital nĂcessaire pour se lancer dans les aǨaires
et ù craindre l'Ăchec entrepreneurial. La littĂrature
suggāre que les Ăcarts de rĂmunĂration entre les
sexes et les obligations familiales peuvent limiter
l'accumulation de richesse chez les femmes. Les
droits lĂgaux ù la propriĂtĂ peuvent Ăgalement
ătre restreints dans certains contextes. En outre,
les institutions Ǫnanciāres et les investisseurs
exigent souvent des garanties ou des investissements
Ăquivalents, que les femmes peuvent avoir du mal
ù fournir, ce qui est aggravĂ par les stĂrĂotypes
sexistes qui remettent en question la capacitĂ des
femmes ù devenir entrepreneurs (Enterprise
Research Centre, 2014). Cet obstacle Ǫnancier
conduit souvent les femmes ù choisir des entreprises
ù faible potentiel de croissance.

3.1 Obstacles Ǫnanciers
L'accās au Ǫnancement est apparu comme la
contrainte la plus frĂquemment citĂe par les jeunes
qui cherchent ù crĂer ou ù dĂvelopper leur entreprise.
Ce constat a ĂtĂ conǪrmĂ de maniāre constante
par les sources de donnĂes qualitatives et
quantitatives, soulignant le rčle central des
contraintes de Ǫnancement dans les dĂǪs liĂs ù
l'entrepreneuriat chez les jeunes.

Lors d'entretiens et de discussions de groupe, les
jeunes interrogĂs ont soulignĂ ù plusieurs reprises
que le manque de capitaux constituait un obstacle
majeur. Beaucoup de jeunes ont du mal ù Ǫnancer les
coĔts de dĂmarrage, en particulier dans les entreprises
vertes qui nĂcessitent des investissements importants
en Ăquipements et en infrastructures. Ces coĔts sont
prohibitifs, en particulier pour ceux qui viennent
de zones rurales ou de milieux dĂfavorisĂs.

L'accās au crĂdit est Ăgalement trās limitĂ dans les
14 pays. Les personnes interrogĂes ont indiquĂ que
les banques et autres institutions Ǫnanciāres formelles
exigent souvent des garanties ou imposent des
conditions de crĂdit strictes, que les jeunes entrepreneurs,
qui disposent gĂnĂralement de peu ou pas d'actifs,
ne sont pas en mesure de remplir. Cela a conduit de
nombreux jeunes ù considĂrer que les systāmes
Ǫnanciers formels ne sont pas conĀus pour eux.

Les coĔts ĂlevĂs liĂs ù la certiǪcation et ù l'octroi de
licences continuent d'entraver la croissance des
entreprises proposant des produits et services verts.
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Autre
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Les subventions et les mĂcanismes de Ǫnancement
public ont souvent ĂtĂ dĂcrits comme trās compĂtitifs
et limitĂs dans leur portĂe. Les expĂriences des
jeunes au Burundi illustrent cette limitation ù
travers des programmes tels que le Ä Programme
d'Autonomisation Economique et d'Emploi des
Jeunes Ô (PAEEJ). Le PAEEJ, ou Programme pour
l'autonomisation Ăconomique et l'emploi des jeunes,
a ĂtĂ lancĂ par le gouvernement du Burundi en avril
2021 pour lutter contre le chčmage des jeunes.
Avec plus de 50 % de la population ûgĂe de 15 ù 35
ans et environ 400 000 jeunes diplčmĂs au chčmage,
le programme propose des formations professionnelles
dans des domaines tels que la boulangerie, la
mĂcanique moto, la soudure et la production
audiovisuelle (donnĂes issues des discussions de
groupe). Il encourage Ăgalement l'esprit d'entreprise
et vise ù intĂgrer les jeunes dans la population active
aǪn de stimuler la croissance Ăconomique. Bien que
l' t bĂnĂǪque, La demande massive d'aide auprās
du PAEEJ souligne le dĂǪ plus large auquel sont
confrontĂs les jeunes pour accĂder ù des ressources
publiques limitĂes et trās convoitĂes aǪn d'accĂder
ù l'autonomie Ǫnanciāre.

Il peut ătre diǭcile de maintenir une entreprise en
activitĂ en raison des fonds limitĂs disponibles
pour les services essentiels, tels que les services
juridiques et comptables. Des problāmes plus
gĂnĂraux, tels que l'instabilitĂ Ăconomique et
l'inǬation, entravent la planiǪcation ù long terme.
Au Nigeria, la mĂdiocritĂ des infrastructures
numĂriques et le manque de ǪabilitĂ des systāmes
de paiement entravent les opĂrations dans l'Ăconomie
numĂrique. Dans des pays comme le Zimbabwe,
l'ineǭcacitĂ des institutions exacerbe ces diǭcultĂs,
laissant les jeunes frustrĂs par le manque de soutien
coordonnĂ de la part des organismes chargĂs de
l'allocation des ressources.

De plus, dans des pays comme le Nigeria, les jeunes
entrepreneurs dans des secteurs tels que les Ănergies
renouvelables se plaignent d'ătre pĂnalisĂs par des 
taxes ù l'importation ĂlevĂes. Par exemple, les
panneaux solaires, qui sont classĂs dans la position
8501[1], sont soumis ù des droits d'importation
pouvant atteindre 10 % et ù la taxe sur la valeur
ajoutĂe (TVA). Măme si ces entreprises s'attaquent
ù des dĂǪs environnementaux urgents, ces taxes
ĂlevĂes ont pour eǨet de rĂduire les incitations ù
innover.

30 % d'entre nous
dĂclarent que le manque
de capital les empêche de
créer une entreprise.

29 % identiǪent le
manque de Ǫnancement
comme notre principal
dĂǪ sur les marchĂs
émergents.

Ces tĂmoignages qualitatifs sont corroborĂs par les
donnĂes de l'enquăte, qui conǪrment la prĂdominance
des obstacles Ǫnanciers chez les jeunes entrepreneurs,
comme l'indique la Ǫgure 3. La forte corrĂlation
entre ces deux chiǨres conǪrme le rčle important
que joue l'exclusion Ǫnanciāre dans les rĂsultats
de l'entrepreneuriat chez les jeunes. Les donnĂes
dĂmontrent collectivement un ensemble complexe
de contraintes Ǫnanciāres qui entravent non
seulement la crĂation d'entreprises, mais aussi la
viabilitĂ et l'ĂvolutivitĂ des entreprises dirigĂes par
des jeunes ù travers le continent.

3.2 Lacunes en matière de compétences et de
connaissances
Un obstacle majeur identiǪĂ par les jeunes dans les
14 pays est le dĂǪcit persistant de compĂtences et
de connaissances entrepreneuriales pertinentes.
Ce dĂǪ se manifeste ù la fois dans les secteurs
d'activitĂ traditionnels et dans les domaines Ămergents,
tels que les emplois verts et l'Ăconomie collaborative.
L'Ătude rĂvāle un dĂcalage important entre les
systāmes d'Ăducation formelle et les besoins pratiques
de l'entrepreneuriat, seuls 40 % des rĂpondants
dĂclarant que leur Ăducation les avait suǭsamment
prĂparĂs ù la crĂation d'entreprise (voir Ǫgure 4).

Figure 3 : Obstacles à l'entrepreneuriat chez les jeunes

[4] La rubrique 8501 dĂsigne les moteurs et gĂnĂrateurs Ălectriques, y compris les gĂnĂrateurs photovoltaĈques (panneaux
solaires) qui convertissent la lumiāre du soleil en Ănergie Ălectrique. Ces articles comprennent souvent des Ăquipements
supplĂmentaires tels que des contrčleurs ou des onduleurs permettant d'alimenter directement en Ănergie utilisable des
appareils ou des systāmes.
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Je pense que nous devrions intĂgrer davantage d'expĂriences pratiques dans
toutes les matières essentielles à la création d'une entreprise. Au lieu de nous
concentrer excessivement sur la théorie et la lecture, nous devrions mettre
l'accent sur les applications pratiques et les exemples concrets. Par exemple,
la mise en place d'une boutique ou d'une entreprise Ǫctive pourrait nous
permettre de mieux comprendre ce qu'est réellement la gestion d'une entreprise.
En mettant l'accent sur les aspects pratiques, nous serions mieux préparés à
rĂǬĂchir de maniāre critique lorsque nous entrerons dans le monde rĂel.

Figure 4 : L'éducation comme moyen de préparer les jeunes à l'entrepreneuriat (données d'enquête)

Un obstacle majeur rĂside dans
le dĂǪcit persistant de compĂtences
et de connaissances
entrepreneuriales pertinentes.
Les recherches rĂvālent un
dĂcalage important entre les
systāmes d'Ăducation formelle
et les besoins pratiques besoins
de l'entrepreneuriat, comme l'a
soulignĂ un rĂpondant
zimbabwĂen.

Ăcart entre les jeunes concernant les nouveaux emplois verts et les marchĂs en pleine Ăvolution. Les
donnĂes indiquent que seuls 17 % des jeunes interrogĂs sont conscients des opportunitĂs oǨertes par
les emplois verts et les marchĂs en pleine mutation, comme l'illustre la Ǫgure 5.

La Ǫgure 5 met Ăgalement en Ăvidence des diǨĂrences signiǪcatives entre les sexes en matiāre de
connaissance dĂclarĂe des opportunitĂs d'emplois verts sur les marchĂs Ămergents. Les hommes interrogĂs
aǭchent une meilleure connaissance, avec 10 % qui se disent Ä trās familiers Ô et 18 % Ä assez familiers Ô,
soit un total de 28 %. En revanche, 7 % des femmes interrogĂes se disent Ä trās familiāres Ô et 16 % Ä assez
familiāres Ô, soit un total de 23 %. De plus, les femmes sont prās de deux fois plus susceptibles que les
hommes de ne pas ătre Ä trās familiāres Ô avec ces opportunitĂs (14 % contre 8 %). Cela indique un Ăcart
entre les sexes dans la connaissance des perspectives d'emploi vert, ce qui suggāre que les femmes
peuvent ătre confrontĂes ù des obstacles informationnels plus importants pour accĂder aux opportunitĂs
dans l'Ăconomie verte.

Figure 5 : Comparaison entre les sexes en matière de connaissance des archés
émergents (données d'enquête).
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Ce dĂǪcit de compĂtences
reprĂsente un obstacle
fondamental ù l'entrepreneuriat
chez les jeunes, limitant ù la
fois la crĂation d'entreprises
et leur viabilitĂ dans divers
secteurs Ăconomiques.

Une autre conclusion de cette
Ătude concerne les connaissances

Connaissance du marché émergent des emplois verts

Très bonne
connaissance

Assez familier                        Neutre                         Peu familier                     Pas du tout

Femme                Homme          Préfère ne pas répondre

N
om

br
e

Pas du tout         Pas très bien     Ni l'un ni l'autre       Assez bien               Très bien

L'éducation pour préparer les jeunes à l'entrepreneuriat 



De plus, les barriāres linguistiques aggravent
encore les lacunes en matiāre de compĂtences et
de connaissances. Dans des pays comme le Burundi,
la prĂdominance des ressources commerciales et des
documents d'accompagnement rĂdigĂs principalement
en franĀais ou en anglais a pour eǨet involontaire
d'empăcher les jeunes ruraux ou moins instruits
d'accĂder ù des informations et ù des systāmes de
soutien essentiels, car ils comprennent principalement
leur langue maternelle, le kirundi.

L'absence de mentorat a Ăgalement ĂtĂ soulignĂe.
Les jeunes ont fait Ătat du manque d'accās ù des
mentors ou ù des rĂseaux expĂrimentĂs dans le
domaine des aǨaires, en particulier dans le secteur
de l'Ăconomie verte, ce qui les prive de conseils
essentiels pour identiǪer les opportunitĂs du
marchĂ ou relever les dĂǪs liĂs au dĂmarrage d'une
entreprise.

Figure 6 : Obstacles à la création d'entreprise dans les marchés
émergents, données d'enquête

Les donnĂes de l'enquăte ampliǪent fortement les conclusions qualitatives. Les rĂponses ù la question
sur les obstacles ù la crĂation d'entreprise dans les marchĂs Ămergents sont rĂsumĂes dans la Ǫgure 6.
Plutčt que d'identiǪer un seul problāme dominant, les rĂsultats mettent en lumiāre un dĂǪ structurel
plus large.

Les jeunes se lancent dans l'entrepreneuriat sans disposer des compĂtences fondamentales, des connaissances
contextuelles ou des systāmes de soutien indispensables ù leur rĂussite. La combinaison de la pĂnurie de
compĂtences, de l'accās limitĂ ù des conseils pratiques et de l'absence de cadres de mentorat constitue un
obstacle cumulatif qui freine l'entrepreneuriat des jeunes ù travers le continent.

3.3 Obstacles structurels et institutionnels
Les recherches ont rĂvĂlĂ que l'environnement
rĂglementaire et institutionnel pose des dĂǪs
importants aux jeunes entrepreneurs. De nombreux
jeunes ont dĂcrit le processus de crĂation d'entreprise
comme ralenti par l'ineǭcacitĂ bureaucratique,
citant les retards dans l'octroi des licences et des
autorisations par les agences, l'Agence burundaise

La mĂdiocritĂ des infrastructures, notamment les
coupures d'ĂlectricitĂ frĂquentes et les transports
peu Ǫables, perturbe souvent les activitĂs commerciales,
en particulier pour ceux qui sont impliquĂs dans les
chaćnes d'approvisionnement de produits verts,
oĒ la rĂgularitĂ de l'approvisionnement et la logistique
sont cruciales.

Parmi les exemples citĂs, on peut citer l'agriculture
biologique, la collecte et le recyclage des dĂchets, la
distribution de compost et les initiatives d'emballage
durable, qui dĂpendent toutes fortement d'un transport
rapide et d'un accās Ǫable ù l'Ănergie pour maintenir
la qualitĂ des produits et le Ǭux opĂrationnel. En outre,
les entreprises informelles dirigĂes par des jeunes
sont souvent confrontĂes ù des obstacles juridiques
et ne bĂnĂǪcient pas d'une reconnaissance oǭcielle,
ce qui limite leur capacitĂ ù accĂder ù un soutien
Ǫnancier oǭciel ou ù se dĂvelopper eǭcacement.

Les rĂsultats de l'enquăte prĂsentĂs dans la Ǫgure 7
indiquent l'existence de politiques dĂfavorables et de
rĂglementations strictes, puisque 16 % des personnes
interrogĂes ont identiǪĂ les politiques commerciales
dĂfavorables comme un obstacle majeur ù la crĂation
d'entreprise, et 16 % ont citĂ les rĂglementations
gouvernementales comme un dĂǪ majeur sur les
marchĂs Ămergents.
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de dĂveloppement est apparu comme un exemple
typique. Ces obstacles procĂduraux augmentent
le temps et le coĔt de lancement des entreprises,
dĂcourageant ainsi beaucoup de personnes de
formaliser leur activitĂ.





The factors influencing these disparities are multifaceted. Economic constraints, limited availability of
contraceptive methods, cultural and religious opposition, and inadequate education about family
planning contribute to low contraceptive use in many regions. Additionally, gender�based barriers and
societal norms often impede women’s access to and decision�making autonomy regarding
contraceptive use (Ahinkorah et al., 2020).

Figure 1: Data from Demographic and Health Surveys (DHS) and Multiple Indicator Cluster Surveys (MICS).

3.5 Exclusion sociale et identitaire

L'identitĂ sociale et les normes culturelles crĂent des obstacles supplĂmentaires ù l'entrepreneuriat
chez les jeunes, en particulier chez les jeunes femmes. Elles sont souvent victimes de discrimination
lorsqu'elles cherchent ù obtenir un crĂdit, ù nĂgocier des contrats et ù travailler dans des domaines
dominĂs par les hommes, tels que la construction et les Ănergies renouvelables. Ces prĂjugĂs sapent leur
conǪance et limitent leurs opportunitĂs, rendant plus diǭcile la crĂation ou la pĂrennisation d'une
entreprise.

Les jeunes handicapĂs sont Ăgalement victimes d'exclusion en raison de l'inaccessibilitĂ des infrastructures
et de leur inclusion limitĂe dans les programmes d'entrepreneuriat traditionnels. Leurs besoins sont
souvent nĂgligĂs, ce qui les prive du soutien et des ressources nĂcessaires pour participer de maniāre
signiǪcative ù la vie Ăconomique.

Ces obstacles mettent en Ăvidence la maniāre dont l'exclusion sociale, les normes de genre et les
perceptions culturelles continuent de faĀonner et de limiter l'entrepreneuriat chez les jeunes.

Figure 8 : EǭcacitĂ des politiques gouvernementales dans le soutien ù l'entrepreneuriat des jeunes (donnĂes d'enquăte)

Ce manque de
conǪance dans
les eǨorts du
gouvernement
renforce le
sentiment
d'abandon et
dĂcourage la
prise de risques
entrepreneuriaux.
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EǭcacitĂ des politiques gouvernementales en
matièrede soutien à l'entrepreneuriat des jeunes  

Pas du tout       Pas eǭcace            Neutre       Assez eǭcaces    Trās eǭcace

Les attentes culturelles et familiales constituent un frein supplĂmentaire ù l'entrepreneuriat. Dans de
 nombreuses communautĂs, l'entrepreneuriat n'est pas considĂrĂ comme une voie professionnelle fiable.
Les jeunes ont rĂgulierement dĂclarĂ se sentir poussĂs ù poursuivre des Ătudes universitaires plutčt que
de se lancer dans des projets entrepreneuriaux, ce qui se traduit par un manque d'encouragement et de
 soutien de la part de leur famille au cours des premiāres Ătapes de l'entrepreneuriat.



pl
societal norms often impede women’s access to and decision aking autonomy regarding
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4. Facteurs contribuant ù la croissance du secteur Ăconomique
grâce à l'entrepreneuriat des jeunes

 

Pour comprendre l'impact de l'entrepreneuriat des
jeunes sur la croissance Ăconomique, il est essentiel
de distinguer deux concepts clĂs : les moteurs et
les catalyseurs. Tous deux jouent un rčle crucial
dans cette relation, mais leur fonctionnement est
diǨĂrent.

Les moteurs sont les forces qui motivent et inspirent
les jeunes ù se lancer dans l'entrepreneuriat. Ils
servent de forces motrices ou de catalyseurs dont
les actions et le leadership font avancer les  initiatives,
inǬuencent les rĂsultats ou crĂent un impact
(Capstera, 2025). Il peut s'agir du besoin d'emploi
ou du dĂsir d'indĂpendance. Les moteurs rĂpondent
ù la question : Ä Qu'est-ce qui pousse les jeunes ù
devenir entrepreneurs ? Ô

compĂtences, aux outils numĂriques, au Ǫnancement,
au mentorat, ù l'exposition au marchĂ et aux
politiques de soutien. Ils rĂpondent ù la question
suivante : Ä Qu'est-ce qui aide les jeunes entrepreneurs
ù rĂussir et ù contribuer ù l'Ăconomie ? Ô

En Ǫn de compte, les moteurs crĂent un besoin et
une dynamique, tandis que les facilitateurs fournissent
les bases et les outils nĂcessaires ù l'Ăpanouissement
de l'entrepreneuriat chez les jeunes, ce qui fait
d'eux des contributeurs essentiels ù la croissance
Ăconomique inclusive.

4.1 Facteurs moteurs de l'entrepreneuriat
chez les jeunes

4.1.1 L'entrepreneuriat des jeunes motivé par la
nécessité en réponse au chômage.

et de la pauvretĂ stimule l'entrepreneuriat chez les
jeunes, poussant nombre d'entre eux ù trouver des
solutions innovantes aux dĂǪs Ăconomiques. Les
opportunitĂs d'emploi formel Ătant rares, la nĂcessitĂ
stimule souvent la crĂativitĂ et l'ambition (OIT,
2020; Banque mondiale, 2019). Dans une enquăte
menĂe dans 10 des 14 pays, les personnes interrogĂes
ont indiquĂ que la recherche d'un emploi stable
alimentait une nouvelle gĂnĂration d'entrepreneurs
qui dĂveloppent des entreprises pour rĂpondre
aux besoins immĂdiats de leur communautĂ.

Au sujet de leurs motivations, un participant burkinabĂ
a fait remarquer : Ä Certains sont motivĂs par la
passion, tandis que d'autres sont poussĂs par le
chčmage Ô, soulignant l'interaction entre aspiration
et nĂcessitĂ dans l'entrepreneuriat, comme le
suggārent Klyver et al. (2013). Une participante
tanzanienne a Ăgalement partagĂ son point de
vue. Les facilitateurs de l'entrepreneuriat chez les
jeunes comprennent l'accās au dĂveloppement des

Ä Je vends des lĂgumes au marchĂ. Parfois, je prĂpare
et vends des mandazi[1] le matin. Ces activités me
permettent de subvenir à mes besoins et à ceux de
mon petit frère. »

 

L'intersection entre les pressions Ăconomiques et
les aspirations Ăducatives est donc un puissant
moteur derriāre les initiatives entrepreneuriales.

4.1.2 Disponibilité des programmes
d'entrepreneuriat

Avec 40 % des jeunes estimant que l'Ăducation les
prĂpare Ä trās bien Ô ù l'entrepreneuriat, les espaces
d'apprentissage jouent un rčle essentiel. Les
universitĂs en Tunisie, au Burkina Faso et au Ghana
oǨrent non seulement un enseignement supĂrieur,
mais organisent Ăgalement des concours d'innovation
et hĂbergent des pčles Ăcologiques, soutenant
ainsi la croissance des jeunes entrepreneurs. Une

Ä les Ăcoles enseignent dĂsormais les bases de
l'entrepreneuriat Ô. Cette intĂgration dans les
programmes scolaires, associĂe ù des initiatives
telles que le PAEEJ au Burundi et le MacDan Youth
Entrepreneurship Challenge au Ghana, renforce
encore le soutien apportĂ aux entrepreneurs en herbe.

[5] est un type de pain frit sucrĂ ou de pûtisserie semblable ù un beignet originaire d'Afrique de l'Est, prĂparĂ ù partir d'une pûte
comprenant gĂnĂralement de la farine, du sucre, de la levure, du lait (souvent du lait de coco) et des Ăpices comme la cardamome,
puis frit pour obtenir une texture moelleuse.
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Dans toute l'Afrique,le cumul  du chčmage
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4.1.3 Plateformes numĂriques pour le commerce
Ălectronique

Ces derniāres annĂes, les plateformes numĂriques
ont transformĂ le paysage entrepreneurial pour
les jeunes en Afrique (Ajide & Osinubi, 2023). Ces
plateformes rĂduisent les obstacles ù l'entrĂe pour
les jeunes entrepreneurs en oǨrant des avantages
Ǫnanciers signiǪcatifs, permettant aux start-ups
de prospĂrer avec peu ou pas d'investissement
initial et une charge Ǫscale rĂduite. Un rĂpondant

coĔteuses et ne sont soumises ù aucune taxe. Ô
Cette transition vers le commerce numĂrique a
ouvert la voie ù de futurs entrepreneurs et stimulĂ
la croissance des entreprises dirigĂes par des jeunes
dans un contexte Ăconomique diǭcile.

4.1.4 Potentiel des marchés émergents (économie
verte et économie des petits boulots)

L'Ămergence de l'Ăconomie verte a fourni un terrain
fertile ù cette nouvelle vague d'innovateurs,

environnmentale (Gangiah, 2024). Lorsque les
rĂpondants ont ĂtĂ interrogĂs sur leurs motivations

largement, dans l'entrepreneuriat des jeunes, leurs
rĂponses ont rĂvĂlĂ une riche mosaĈque d'inspiration
et de dĂtermination.

« Oui, j'y ai pensé... mais cela ne peut se faire que si
les opportunitĂs se prĂsentent. Je me suis inspirĂ de
ma passion pour un environnement sûr. »

Une participante nigĂriane a quant ù elle dĂclarĂ :
« Constater l'impact de la pollution plastique et
savoir que des millions de femmes n'avaient pas
accès à des produits menstruels sûrs m'a poussée à 
développer une alternative biodégradable à base de
Ǫbres vĂgĂtales. Ô

Un autre jeune du Burundi a dĂclarĂ :
pour l'art et la nature m'a poussé à m'intéresser à
la question des déchets et à la demande de produits
uniques. »

« Ma passion

Cette Ătude a permis de mettre en Ăvidence que
l'enthousiasme pour l'entrepreneuriat vert est
Ăgalement soutenu par des initiatives soutenues
par le PNUD, telles que le projet NĂrĂ au Burkina
Faso, qui a permis aux jeunes de s'engager dans
l'entrepreneuriat vert. Faisant Ăcho ù ces observations
qualitatives, les rĂsultats de l'enquăte rĂvālent que
47 % des jeunes Ä sont d'accord Ô pour dire que les
marchĂs Ămergents, tels que les emplois verts,
oǨrent des opportunitĂs viables pour
l'entrepreneuriat.

4.1.5 IndĂpendance Ǫnanciāre
Huit des 14 pays ont dĂclarĂ qu'ils encourageaient
l'entrepreneuriat chez les jeunes aǪn de leur
permettre d'atteindre l'indĂpendance Ǫnanciāre
et de relever les dĂǪs de la vie quotidienne. Dans
tous ces pays, les jeunes ont soulignĂ ù plusieurs
reprises que l'autonomie Ǫnanciāre Ătait essentielle

aǭrmĂ une participante camerounaise : « Nous
ne pouvons rien faire si nous ne sommes pas
Ǫnanciārement indĂpendants. Ô De măme, un participant

Ǫnanciārement indĂpendants tout en relevant les
dĂǪs de la vie quotidienne. Ô Ces tĂmoignages
rĂvālent ù quel point le dĂsir d'autosuǭsance et la
dĂtermination ù trouver des solutions dans leurs
communautĂs incitent de nombreux jeunes Africains
ù se lancer dans des projets entrepreneuriaux.

4.1.6 Développement des compétences
interpersonnelles. (Valeur pour soi-même
et pour les autres)

Les jeunes entrepreneurs ont soulignĂ que la
rĂussite de leur parcours entrepreneurial reposait
sur leur engagement ù dĂvelopper des qualitĂs
interpersonnelles, telles que la conscience de soi,
la rĂsilience, la patience et, surtout, une orientation
vers la crĂation de valeur pour les autres. Par exemple,
une femme interrogĂe au Cameroun a dĂcrit
« l'importance de la concentration et de la conscience
de soi, en soulignant la nĂcessitĂ de rester Ǫdāle ù
ses objectifs personnels ». Au Burkina Faso, une autre
femme interrogĂe a fait remarquer : « Dans les
aǨaires, il faut rester rĂsilient et faire preuve de
courage. Il ne faut jamais abandonner quand on tient
à quelque chose. » La patience a ĂtĂ soulignĂe ù
plusieurs reprises par une femme interrogĂe en
Sierra Leone, qui a expliquĂ : « Créer une entreprise
demande de la patience. »
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« Les jeunes veulent être

pour leurs ambitions entrepreneuriales. Comme l'a

ghanĂen a declarĂ :

burundais a soulignĂ : Ä Les ventes en ligne sont
rentables pour le moment, car elles sont moins

motivĂs par un Ăquilibre entre ambition personne-
lle, de responsabilitĂ sociale et conscience

pour se lancer dans l'Ăconomie verte et, plus

Un rĂpondant originaire de Sierra Leone a dĂclarĂ :
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(DHS) and Multiple Indicator Cluster Surveys (MICS).

4.2 Facteurs favorisant la croissance du secteur
Ăconomique grûce ù l'entrepreneuriat des jeunes
4.2.1 Autonomisation Ǫnanciāre
L'autonomisation Ǫnanciāre est essentielle pour l'entrepreneuriat des jeunes et la croissance Ăconomique
gĂnĂrale dans 14 pays. Les jeunes soulignent la nĂcessitĂ d'avoir accās ù des Ǫnancements, ù l'indĂpendance
Ǫnanciāre et ù des connaissances en matiāre d'investissement aǪn de crĂer des entreprises durables.
L'autonomisation des jeunes grûce ù des mĂcanismes tels que des programmes de Ǫnancement adaptĂs
aux jeunes et le Ǫnancement vert permettrait d'augmenter les chances de crĂer des entreprises viables
qui contribuent aux Ăconomies locales. Des mesures de soutien telles que des allĂgements Ǫscaux et une
rĂduction des droits d'importation pour les startups vertes sont Ăgalement considĂrĂes comme essentielles.
Les donnĂes quantitatives montrent que 22 % des jeunes ont identiǪĂ l'accās au Ǫnancement comme le
soutien le plus bĂnĂǪque, tandis que 27 % ont classĂ le soutien Ǫnancier comme la contribution clĂ du
gouvernement au dĂveloppement des start-ups (voir Ǫgure 9).

Cela montre que, măme si de nombreux jeunes en sont encore ù dĂcouvrir les emplois verts et les marchĂs
Ămergents, ils font preuve d'un enthousiasme et d'une conǪance Ăvidents dans leur potentiel. Les jeunes
considārent les emplois verts comme des opportunitĂs prometteuses pour l'entrepreneuriat et la croissance
Ăconomique, măme si leurs connaissances actuelles dans ces domaines sont limitĂes. Cet optimisme laisse
prĂsager une base solide pour un engagement et des investissements futurs dans les secteurs verts.

Ces observations
indiquent que
l'autonomisation
Ǫnanciāre joue un rčle
central dans la promotion
des initiatives
entrepreneuriales
individuelles et dans
la promotion d'une
croissance Ăconomique
inclusive et durable.

Figure 9 : Le rôle du gouvernement dans le soutien à la croissance des start-ups

De plus, des Ătudes universitaires conǪrment que l'accās perĀu au Ǫnancement renforce considĂrablement
les attitudes, les capacitĂs et les intentions entrepreneuriales des jeunes, en particulier dans les contextes
oĒ l'Ăducation Ǫnanciāre est Ăgalement encouragĂe (Svotwa et al., 2022). De măme, les publications issues
d'une Ătude menĂe dans plusieurs pays d'Afrique soulignent le lien positif entre l'inclusion Ǫnanciāre et la
crĂation d'entreprises par des jeunes, en insistant sur le fait que l'accās ù des services Ǫnanciers peut
permettre ù un plus grand nombre de jeunes d'entrer dans le monde de l'entrepreneuriat et d'y prospĂrer
(Ajide, 2020).
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Rčle des politiques gouvernementales dans le
soutien à la croissance des start-ups

Nombre

Apporter un soutien
Ǫnancier

Accās aux marchĂs

SimpliǪcation du
cadre rĂglementaire

CrĂation d'un climat
favorable ù

l'investissement

Allāgements Ǫscaux

DĂveloppement des
talents et de l'Ăducation

RĂduction des
barriāres ù l'entrĂe

 Cette perspective
« La plus grande leçon que j'ai tirée est d'avoir appris comment créer de la valeur pour les autres en utilisant

Il est significatif de constater que l'idĂe la plus marquante ait ĂtĂ la prise de conscience que l'entrepren-
euriat ne concerne pas seulement la rĂussite personnelle, mais aussi le bien-ătre de la communautĂ au
sens large. Un participant ghanĂen a dĂclarĂ :

 mes compétences, et comment cela, en retour, crée de la valeur pour moi. »
met en Ăvidence une leĀon essentielle : en se concentrant sur la rĂsolution de problāmes concrets et le
service aux autres, les jeunes chefs d'entreprise ont constatĂ que leur croissance et leurs opportunitĂs se
multipliaient.
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Figure 1: Data from Demographic and Health Surveys (DHS) and Multiple Indicator Cluster Surveys (MICS).

4.2.2 L'éducation à l'entrepreneuriat comme 
catalyseur fondamental

L'Ăducation ù l'entrepreneuriat est essentielle ù
la croissance Ăconomique, d'autant plus que les
jeunes des 14 pays concernĂs rĂclament un
apprentissage pratique, fondĂ sur l'expĂrience.
Ils prĂconisent que les systāmes Ăducatifs africains
accordent la prioritĂ ù des compĂtences telles que
la culture numĂrique, la formation professionnelle
et le dĂveloppement commercial aǪn d'aider les
Ătudiants ù crĂer des entreprises gĂnĂratrices de
revenus et ù stimuler l'innovation. Cette approche
rejoint les conclusions de Gwija, Eresia-Eke et Iwu
(2014), qui soulignent que l'Ăducation pratique ù
l'entrepreneuriat amĂliore la prĂparation des
jeunes et la rĂussite des entreprises. La nĂcessitĂ
de renforcer et de dĂstigmatiser la formation
professionnelle a ĂtĂ soulignĂe, les jeunes insistant
sur le fait qu'elle devrait ătre valorisĂe au măme
titre que les diplčmes universitaires et adaptĂe
aux exigences du marchĂ du travail. Svotwa et al.
(2022) soutiennent l'idĂe qu'une Ăducation adaptĂe
favorise l'esprit d'entreprise.

Les jeunes ont Ăgalement insistĂ sur l'importance
d'intĂgrer l'innovation et l'entrepreneuriat dans
l'Ăducation, proposant la crĂation de laboratoires
d'innovation, d'espaces de crĂation et d'initiatives
Ăcologiques qui favorisent la crĂativitĂ et la
durabilitĂ. La demande d'environnements
d'apprentissage plus inclusifs, oĒ les Ătudiants
peuvent expĂrimenter des idĂes et bĂnĂǪcier
d'un mentorat, Ătait claire, car ils estiment que
l'alignement de l'Ăducation sur les compĂtences
entrepreneuriales peut libĂrer le potentiel
Ăconomique de l'Afrique.

4.2.3 Soutien politique et institutionnel
Dans les 14 pays ĂtudiĂs, les jeunes ont unanimement
soulignĂ qu'un soutien politique et institutionnel
eǭcace est essentiel pour favoriser l'entrepreneuriat
chez les jeunes et, par extension, la croissance
Ăconomique en gĂnĂral. Des donnĂes quantitatives
ont conǪrmĂ la nĂcessitĂ d'un soutien ciblĂ. La
Ǫgure 10 prĂsente le point de vue des jeunes sur
le rčle du gouvernement dans le soutien aux
startups, indiquant des prioritĂs claires en matiāre
de simpliǪcation rĂglementaire et d'aide Ǫnanciāre.

Figure 10 : Rôle du gouvernement dans le soutien aux
start-ups

Ǫnancier (27 %) et l'accās au Ǫnancement (22 %)
comme les formes d'aide les plus bĂnĂǪques. Bien
que moins explicitement mentionnĂe, l'importance
globale du dĂveloppement des politiques et des
Ăcosystāmes a ĂtĂ fortement suggĂrĂe par ces appels
constants en faveur d'environnements plus propices.

L'appel ù des changements politiques s'aligne
directement sur les recommandations du Guide des
politiques de la CNUCED[1] et du Commonwealth
sur l'entrepreneuriat des jeunes, qui prĂconise la
simpliǪcation de l'enregistrement des entreprises
enregistrement des entreprises, l' l'intĂgration de
l'entrepreneuriat dans la politique Ăducative et l'oǨre
d'incitations pour les startups dirigĂes par des jeunes
et respectueuses de l'environnement (Mugione et
al., 2023 ; OCDE, 2017).

La littĂrature indique que les jeunes rĂclament la
crĂation de plateformes d'engagement qui leur
permettent de participer activement ù l'Ălaboration
des politiques, d'accĂder ù des possibilitĂs de
mentorat et d'entrer en contact avec des systāmes
de soutien, en Ătant reconnus comme des partenaires
plutčt que comme de simples bĂnĂǪciaires (Blackburn
& Gamble, 2024).

[6] ConfĂrence des Nations unies sur le commerce et le dĂveloppement.
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Les rĂpondants ont principalement evoquĂ le soutien
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Par consĂquent, les rĂformes politiques et
institutionnelles ciblĂes et adaptĂes aux jeunes
ne sont pas seulement des mesures de soutien;
elles constituent des catalyseurs fondamentaux
pour une transformation Ăconomique durable. En
favorisant l'entrepreneuriat chez les jeunes grûce
ù des mesures politiques et institutionnelles, les
gouvernements peuvent transformer l'innovation
des jeunes en moteurs tangibles du dĂveloppement
national.

4.2.4 Visibilité et renforcement des capacités

Pour accĂlĂrer la croissance Ăconomique, il faut
libĂrer tout le potentiel de l'entrepreneuriat des
jeunes grûce ù l'exposition et ù des partenariats
stratĂgiques. Dans les 14 pays, les jeunes ont
soulignĂ que ces ĂlĂments Ătaient essentiels pour
transformer leurs idĂes en entreprises durables
ayant un impact Ăconomique plus large. Ce point
de vue correspond ù celui du rapport de l'initiative
Youth Co: Lab du PNUD (2023), qui aǭrme que
l'exposition aux Ăcosystāmes entrepreneuriaux
par le biais de stratĂgies nationales, de formati
ns et de partenariats internationaux renforce
considĂrablement la capacitĂ des jeunes ù contribuer
ù une croissance Ăconomique inclusive.

privĂ comme les pčles d'innovation soutenus par
les tĂlĂcommunications, sont essentiels pour combler
ces lacunes. Ils fournissent des ressources, facilitent
le transfert de connaissances et mettent en relation
les jeunes jeunes entrepreneurs aux opportunitĂs.
Aspyee (2022) souligne que les stages structurĂs
dans l'industrie et les partenariats avec le secteur
privĂ permettent aux jeunes d'acquĂrir des
compĂtences et de se constituer des rĂseaux qui
font souvent dĂfaut dans l'enseignement traditionnel.
Les rĂsultats de la recherche ont indiquĂ que 19%
des jeunes accordent la prioritĂ formation et le
mentorat, tandis que 15 % mettent l'accent sur
les opportunitĂs d'accās au marchĂ. L'exposition
aux dynamiques fondamentales du marchĂ, aux
donnĂes pertinentes et aux informations est un
facteur crucial pour favoriser l'entrepreneuriat
chez les jeunes dans les marchĂs Ămergents.

[6] ConfĂrence des Nations Unies sur le commerce et le dĂveloppement. 

Le rapport de l'OCDE intitulĂ Ä LibĂrer le potentiel
de l'entrepreneuriat des jeunes dans les pays en
dĂveloppement : de la subsistance ù la performance Ô
(2017) souligne que le manque d'informations sur
les marchĂs et de conseils stratĂgiques entrave
la compĂtitivitĂ des jeunes entrepreneurs. Les
collaborations internationales, l'apprentissage
transfrontalier et la participation ù des plateformes
rĂgionales sont considĂrĂs comme essentiels pour
s'adapter ù l'Ăvolution des Ăconomies et renforcer
la rĂsilience des entreprises. La littĂrature spĂcialisĂe
soutient qu'une visibilitĂ accrue, le renforcement
des capacitĂs et une entrĂe en conǪance sur le
marchĂ permettent aux entreprises dirigĂes par
des jeunes de stimuler l'innovation, de crĂer des
emplois et d'intĂgrer les Ăconomies africaines dans
les chaćnes de valeur rĂgionales et mondiales
(Obuya & Moronge, 2022).

4.2.5 Médias, sensibilisation
et acceptation sociale

Les mĂdias, imprĂgnĂs de narration et de
divertissement, inǬuencent considĂrablement la
perception qu'ont les jeunes de l'entrepreneuriat

pays ont aǭrmĂ le rčle essentiel des mĂdias dans
la transformation des perceptions et le renforcement
du soutien ù l'innovation menĂe par les jeunes. Il
est essentiel de mettre en avant ù la fois les rĂussites
et les dĂǪs concrets par le biais du Ä ludo-Ăducatif Ô
pour sensibiliser et faire comprendre les secteurs
Ămergents. Les participants ont soulignĂ l'importance
de tirer parti des plateformes visuelles et numĂriques,
en particulier pour les entreprises axĂes sur la
durabilitĂ. Une utilisation eǭcace des rĂseaux
sociaux amĂliore la visibilitĂ et l'attrait de la marque
(Europe et al., 2025). Une formation ù la culture
numĂrique et la crĂation collaborative de contenu
sont nĂcessaires pour ampliǪer la portĂe. Il est
recommandĂ de simpliǪer les idĂes complexes et
de s'associer ù des professionnels des mĂdias. La
technologie, associĂe ù l'image de marque numĂrique,
aide ù surmonter les barriāres du marchĂ (Mumi et
al., 2025) et ù attirer le soutien, normalisant ainsi
la participation des jeunes.
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(Edoro, 2023). Les personnes interrogĂes dans les 14

Les jeunes font preuve de crĂativitĂ et d’esprit
d’entreprise,mais sont confrontĂs ù des lacunes
en matiere derĂseaux, de mentorat et de visibilitĂ.

Les partenariats stratĂgiques, en particulier les
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Recommandations Vision commune UA-UE Pilier(s) 

1. Encourager l'entrepreneuriat vert menĂ par les jeunes
grûce ù des allāgements Ǫscaux, au Ǫnancement vert et
au soutien aux Ăco-innovations dans des secteurs tels que
l'agriculture, le recyclage et les Ănergies renouvelables.

Transition verte et accās ù l'Ănergie

Transition verte et accās ù l'Ănergie

Transition verte et accās ù l'Ănergie

5. Recommandations
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IntĂgration Ăconomique et
investissement

IntĂgration Ăconomique et
investissement

IntĂgration Ăconomique et
investissement

6. SimpliǪer les procĂdures d'enregistrement des
entreprises et les processus rĂglementaires pour les
entreprises dirigĂes par des jeunes et favoriser les
partenariats public-privĂ pour l'accās au marchĂ.

2. IntĂgrer les compĂtences vertes, la gestion responsable
de l'environnement et l'entrepreneuriat climatique ù tous
les niveaux de l'Ăducation formelle et informelle.

3. Promouvoir les mĂdias numĂriques et la narration
d'histoires animĂs par les jeunes aǪn de mettre en avant
les opportunitĂs de l'Ăconomie verte et de faire Ăvoluer
les mentalitĂs vers la durabilitĂ

5. IntĂgrer une formation ù l'entrepreneuriat pratique et
axĂe sur le marchĂ et dĂstigmatiser la formation
professionnelle dans les programmes d'enseignement
secondaire et supĂrieur.

4. âlargir l'accās des jeunes au Ǫnancement grûce ù des
subventions adaptĂes aux jeunes, ù des facilitĂs de crĂdit
accessibles et ù des programmes ciblĂs de sensibilisation
ù l'investissement.
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6. Conclusion

Cette Ătude met en Ăvidence le potentiel considĂrable de l'entrepreneuriat des jeunes pour stimuler
la croissance Ăconomique et le dĂveloppement durable ù travers l'Afrique, en particulier dans les
secteurs Ămergents tels que l'Ăconomie verte. Les jeunes font preuve d'une comprĂhension nuancĂe
de l'entrepreneuriat, qu'ils associent ù la rĂsolution de problāmes, ù l'indĂpendance Ǫnanciāre et ù la
contribution ù la sociĂtĂ. Leurs perspectives rĂvālent une approche pragmatique des aǨaires, faĀonnĂe
par leurs expĂriences vĂcues et les dĂǪs locaux. L'entrepreneuriat est considĂrĂ comme un moyen de
rĂpondre aux besoins de la communautĂ, de favoriser l'innovation et de crĂer des opportunitĂs d'emploi,
ce qui correspond aux tendances gĂnĂrales observĂes dans la littĂrature (Agyapong & Boateng, 2017;
Banque mondiale, 2020).

Il convient de noter que les jeunes reconnaissent de plus en plus les emplois verts et les Ăco-innovations
comme des voies entrepreneuriales viables. Du recyclage des dĂchets industriels aux initiatives en
matiāre d'Ănergie solaire, les jeunes identiǪent et exploitent activement ces opportunitĂs comme des
mĂcanismes doubles permettant de lutter contre la dĂgradation de l'environnement tout en crĂant
des moyens de subsistance durables. Cela dĂmontre leur prise de conscience et leur enthousiasme
pour l'alignement de l'entrepreneuriat sur l'action climatique.

Obstacles à l'entrepreneuriat chez les jeunes

MalgrĂ cette volontĂ entrepreneuriale, de nombreux obstacles limitent la capacitĂ des jeunes ù
transformer leurs idĂes en entreprises durables. Les obstacles Ǫnanciers apparaissent comme la
contrainte la plus importante, qu'il s'agisse de l'accās au capital de dĂmarrage ou de la viabilitĂ ù long
terme des entreprises. Les jeunes entrepreneurs sont confrontĂs ù des coĔts de dĂmarrage prohibitifs,
ù des garanties limitĂes pour les prăts, ù des droits d'importation ĂlevĂs et ù des exigences complexes
en matiāre de licences. Ces obstacles sont souvent ampliǪĂs pour les jeunes femmes, qui sont
confrontĂes ù des prĂjugĂs sexistes et ù des restrictions en matiāre de propriĂtĂ fonciāre, ce qui met
en Ăvidence les inĂgalitĂs structurelles (Enterprise Research Centre, 2014).

Le manque de compĂtences et de connaissances limite Ăgalement la rĂussite entrepreneuriale. Si
l'Ăducation est valorisĂe, elle est souvent trop thĂorique, insuǭsamment pratique et mal adaptĂe au
contexte commercial rĂel. Les jeunes dĂclarent avoir peu accās ù la formation ù l'entrepreneuriat, ù
l'Ăducation Ǫnanciāre, ù la rĂdaction de propositions et aux Ătudes de marchĂ, ainsi qu'ù des conseils
adĂquats sur les secteurs Ămergents tels que les emplois verts. En outre, le manque de mentorat et les
barriāres linguistiques limitent l'accās aux connaissances et aux ressources, en particulier pour les jeunes
ruraux et moins ĂduquĂs. Sans compĂtences pratiques ni rĂseaux de soutien, les jeunes entrepreneurs
ont du mal ù naviguer dans les complexitĂs du lancement et du maintien d'entreprises viables.

Les contraintes structurelles et institutionnelles aggravent encore ces diǭcultĂs. L'ineǭcacitĂ
bureaucratique, la faiblesse des cadres rĂglementaires et la mĂdiocritĂ des infrastructures crĂent un
environnement dans lequel les jeunes entrepreneurs doivent faire face ù des retards, ù des coupures
d'ĂlectricitĂ, ù des transports peu Ǫables et ù un accās limitĂ au marchĂ. Ces obstacles systĂmiques
sapent la conǪance, dissuadent la formalisation des entreprises et exacerbent la mentalitĂ d'aversion
au risque qui prĂvaut chez les jeunes. Des facteurs motivationnels et psychosociaux, notamment la
peur de l'Ăchec, le manque de conǪance et la visibilitĂ limitĂe des modāles, limitent encore davantage
l'engagement dans des activitĂs entrepreneuriales.
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Les jeunes perĀoivent les politiques gouvernementales comme largement ineǭcaces, seule une minoritĂ
d'entre eux les jugeant favorables, ce qui reǬāte la nĂcessitĂ de mettre en place des cadres politiques
rĂactifs et centrĂs sur les jeunes. L'exclusion sociale et identitaire persiste Ăgalement, les femmes, les
jeunes handicapĂs et les groupes culturellement marginalisĂs Ătant victimes de discrimination et
bĂnĂǪciant d'un soutien limitĂ. Ces obstacles structurels, motivationnels et sociaux combinĂs dĂmontrent
la nature multiforme des dĂǪs auxquels est confrontĂ l'entrepreneuriat des jeunes et soulignent la
nĂcessitĂ d'interventions globales et intĂgrĂes.

Facteurs et catalyseurs de l'entrepreneuriat chez les jeunes
La recherche identiǪe les principaux moteurs et facilitateurs susceptibles de catalyser l'entrepreneuriat
des jeunes et, par extension, la croissance du secteur Ăconomique. La nĂcessitĂ de trouver un emploi
et l'indĂpendance Ǫnanciāre sont les principales motivations qui encouragent les jeunes ù dĂvelopper
des solutions innovantes dans des contextes de chčmage ĂlevĂ. En outre, l'existence de programmes
d'entrepreneuriat, de plateformes numĂriques pour le commerce Ălectronique et d'opportunitĂs
sur les marchĂs Ămergents, en particulier dans les secteurs de l'Ăconomie verte et de l'Ăconomie
collaborative, incite davantage ù l'activitĂ entrepreneuriale.

Les rĂsultats rĂvālent que les jeunes sont motivĂs non seulement par la nĂcessitĂ Ăconomique, mais
aussi par le dĂsir de crĂer de la valeur sociale, de relever les dĂǪs environnementaux et de dĂvelopper
des compĂtences interpersonnelles telles que la rĂsilience, la patience et la conscience de soi. Ces
facteurs mettent en Ăvidence les motivations intrinsāques et extrinsāques qui faĀonnent le comportement
entrepreneurial des jeunes, ainsi que le potentiel des entreprises dirigĂes par des jeunes ù apporter
une contribution signiǪcative au dĂveloppement Ăconomique.

Les facilitateurs jouent un rčle clĂ dans la transformation du potentiel entrepreneurial en rĂsultats
durables en fournissant les ressources et le soutien essentiels. L'autonomisation Ǫnanciāre grûce ù
des prăts, des subventions et une Ăducation ù l'investissement adaptĂs aux jeunes est fondamentale.
L'Ăducation ù l'entrepreneuriat, avec des programmes pratiques et axĂs sur le marchĂ, dote les jeunes
des compĂtences dont ils ont besoin, tandis que le soutien politique rationalise les processus et favorise
l'engagement. La visibilitĂ, le renforcement des capacitĂs et les partenariats stratĂgiques amĂliorent
l'accās aux marchĂs et au mentorat. Les initiatives mĂdiatiques modiǪent Ăgalement les perceptions
de la sociĂtĂ et encouragent la participation des jeunes ù l'entrepreneuriat.

Partenariats et approches intégrées
Les conclusions renforcent le partenariat entre l'entrepreneuriat des jeunes, la crĂation d'emplois verts
et la croissance Ăconomique durable. Elles soulignent l'importance vitale d'adopter des approches
intĂgrĂes qui combinent des mĂcanismes de soutien Ǫnanciers, Ăducatifs, institutionnels et sociĂtaux.
L'accent mis par le partenariat UA-UE sur les Ănergies renouvelables, le dĂveloppement des compĂtences
vertes et l'autonomisation des jeunes correspond Ătroitement aux aspirations et aux capacitĂs des
jeunes entrepreneurs africains.

En encourageant l'innovation menĂe par les jeunes, en Ălargissant l'accās aux ressources et en crĂant
des environnements politiques favorables, les parties prenantes peuvent libĂrer le potentiel des jeunes
Africains en tant que moteur de la croissance Ăconomique inclusive, de la durabilitĂ environnementale
et de la transformation sociale. En Ǫn de compte, cette recherche dĂmontre que des interventions
ciblĂes s'attaquant ù la fois aux obstacles et aux facteurs favorables peuvent faire de l'entrepreneuriat
des jeunes, en particulier dans l'Ăconomie verte, un puissant levier pour le dĂveloppement Ăconomique,
la crĂation d'emplois et la rĂsilience sociĂtale ù long terme sur tout le continent.
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